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Préface


« Nous sommes une famille » sur cette terre, avec des sentiments et des émotions très différents.


L’homme erre dans huit directions à la recherche de son existence, et l’auteur de ce livre cherche à communiquer avec nous les lecteurs, à travers huit types de questions.


Il est de notre devoir de transmettre aux générations futures le sens de la vie humaine sur cette terre que nos ancêtres nous ont librement donné en partage. Les sujets abordés dans ce livre éveillent nos sens, comme les vagues de l’océan, encore et encore, pour réexaminer ce qui est essentiel.


Au fil des années ou j’ai connu Christian, nos conversations ont portées sur le plaisir de la table, l’art, les relations humaines, la génétique, la culture, l’amitié..., et toujours avec respect.


Toutes mes félicitations pour ce livre. Continue à nous enrichir !


VP. Vasuhan









« An nou fèmé la wond pou palé pawol an nou »


Regroupons-nous en ronde


pour réfléchir ensemble
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« La vie, ce n’est pas d’attendre que les orages passent.


C’est d’apprendre comment danser sous la pluie. »


Sénèque, philosophe romain
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Il y a des jours comme ça, où on procrastine. Ce n’est pas toujours un état latent, mais parfois simplement un manque d’envie ou un besoin de prendre du recul à un instant donné. La procrastination permet de se retrouver, d’avoir des moments simples, sans obligation, sans façade et de faire retomber toutes les tensions.


Alors, elle peut être efficace, tant qu’elle ne se traduit pas par un fonctionnement chronique et qu’elle ne devienne aigüe.


Durant cette journée où j’ai tout repoussé à demain, quelques questions sont venues titiller ma curiosité.


Je me demandais, si un grand magasin in cloud n’aurait pas été mis à disposition où chacun irait inconsciemment, intuitivement faire ses courses en fonction de ses besoins, de son instinct, de ses intuitions, de ses émotions, de ses objectifs ?


Je me demandais, s’il y avait une mission pour chaque être qui arrivait sur cette terre, et que toutes les étapes de sa vie étaient dans un but de glaner des réserves, des provisions, des munitions, pour se battre, et faire face à ses défis personnels et / ou extras personnels afin de mener à bien sa destinée ?


Je me demandais, si toutes les étapes de la vie ne conduiraient pas à ce magasin pour se nourrir, s’alimenter, s’enrichir intellectuellement, psychologiquement, spirituellement pour faire de son mieux et être meilleur qu’hier ?


Je me demandais, s’il y avait une voie, un chemin un passage secret qui était transmis aléatoirement par une force supérieure qui serait propre à chacun, pour que le parcours sur cette terre ne soit que du plaisir personnel, sans aucune mission « visible » ? Ou peut-être devraiton chacun trouver sa mission ?


Je me demandais, si le transgénérationnel définissait réellement et irrémédiablement chaque être dès sa conception et jusqu’à sa fin corporelle ?


Je me demandais, si toutes les composantes extérieures ne seraient pas un paradigme à aborder en incluant les êtres humains et à traiter de manière systémique ?


Je me demandais, si l’intelligence collective ne devrait pas être la substantifique moelle du fonctionnement dans l’écosystème ?


Je me demandais, s’il y avait une continuité de l’âme après la disparition du corps.


Je me demandais ! Oui je me demandais beaucoup de choses, je pose ça là, j’y reviendrai. J’irais me balader sur ces interrogations, mais pour l’instant je passe du canapé au fauteuil, de la cuisine à la chambre, en écoutant de la musique. Est-ce vraiment de la procrastination ou simplement un moment choisi seulement pour ma pomme ? Mais loin d’être en mode légume. Demain je partirais en balade, c’est certain !


Mais avant de programmer ma journée de demain, je profite de ce moment où je suis confortablement dans mes pantoufles et ma tenue débraillée. L’effort le plus important de la journée sera sans aucun doute la préparation d’un repas. Entrée, plat, désert. Je ne badine pas avec ça ! Je peux reporter tout à demain, mais pas ça. Même lors des moments en solo. Les heures passent et le temps m’importe peu, aucune pression, aucune obligation… Sauf une. Juste une, vous voyez de quoi je parle, n’est-ce pas ? Pour le reste vous l’avez compris, je suis hors engagement, hors mission.


Un rayon de soleil caresse ma peau à travers la baie vitrée, et en dépit de cette douce sensation qui m’attire qui m’incite à sortir et briser cette séparation entre nous, pour m’abandonner totalement entre ses mains chaudes et rassurantes, je reste imperturbable.


J’ai tout au fond de moi cet instinct, mon compagnon de route qui sait mieux que quiconque ce qui est bon pour moi. Quelques fois nous sommes en désaccord, mais il arrive à me convaincre en faisant appel à une amie, cette petite voix qui vient valider ses recommandations. C’est d’ailleurs elle qui m’asoufflé de rester à l’intérieur pour admirer ce beau tableau qu’offre cette lumière, en me laissant dorloter par les doux rayons du soleil. J’exécute et je deviens comme amnésique.


Après avoir pris le temps qu’il faut en cuisine, tout est prêt. J’ai l’eau à la bouche, j’ai la dalle. Je commence à comprendre pourquoi mon compagnon de route a insisté si lourdement. La première bouchée le confirme. Tout s’enchaine à merveille. Je me régale, objectif atteint.


Je repense à ces questionnements qui me sont venus à l’esprit à la faveur de ce moment de pause. Cela se traduirait-il par l’intérêt de prendre du temps pour soi, s’accorder de l’importance ?


Permettant d’être plus disposé à être envahi par un flot d’idées créatives et à faire émerger ses sensibilités.


Se mettre en mode pilotage automatique pourrait être un moyen de prendre la bonne trajectoire, de prendre le contrôle sur l’orientation que nous souhaitons donner à notre quotidien, ou à un autre moment choisi. Les heures passent et bien que le temps m’importe peu, je commence à ressentir une envie incoercible de prendre la direction de mon lit.


Il est important de s’accorder du temps pour soi, tout autant que privilégier le sommeil, ce moment essentiel qui nous permet de nous régénérer et d’être plus alerte.


Cette journée se termine, comme elle a commencé « cool, relax et détendu », dans cet espace de temps où j’ai pris de la distance sans résistance, elle m’a permis de laisser vagabonder mon esprit à sa guise.


Peut-être que sans cette journée consacrée à ne rien faire, je n’aurais pas porté une attention totale à mes pensées, à mes sentiments,


je n’aurais surement pas eu l’idée de vouloir coucher quelques mots sur un papier pour partager ensemble, vous et moi ces réflexions.


Je suis resté enfermé et j’ai pourtant le sentiment d’avoir été très libre, d’avoir apprécié pleinement chaque instant. Je me suis laissé aller à me fendre la poire, à avoir les yeux larmoyants à l’écoute de quelques titres de ma playlist qui me ramènent à des moments de partages simples, mais profonds. Je m’en vais donc tomber dans les bras de morphée qui m’accompagne délicieusement toutes les nuits.


Demain je partirais en balade, c’est certain, je suis motivé et déterminé à me lancer pour partager avec vous mes réflexions de cette journée, exprimer ouvertement mes pensées.


Quelques exercices, je suis en nage. La douche finira le travail pour me dynamiser et me permettre de tracer ma route pour cette nouvelle journée qui s’annonce épique et pleine de bonnes vibrations.
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